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I N T R 0 D U C T I 0 N 

· Dans le cadre du projet PNUD (Fonds Spécial) Rég.114, 
Fleuve Sénégal- Développement de la RecherchelAgTonomi~~e, la 
FJ,O s'est assurée les services de F. BONliABAUD, docteur-vétérinaire, 
pour une mission d'expert-conseil en association agriculture­
élevage. Cette mission s'est déroulée du 22 maxls au 10 avril 1970. 

Le l'landat de li. J30~TI'ABAUD était le suivant : 

Sous 1 'autorité du directeur du projet·, l'expert­
conseîl avait à entreprendre les t&hes suivantbs : 

1 

1 -Etudier dans le delta du Sénégal les ptoblèmes posés par 
l'association agriculture-élevage, l'aÜmentàtion du bé­
ta' l, les possiblili tés de diffusion d !un système d' em­
bm.ehe, type boeuf de case, la production fourragère en 
bo: ·dure du "oualo", l'utilisation des tésidus do récolte. 

- Rive sénégalaise 

- Rive mauritanienne 

2 - J;tudier ces mêrc1es problèraes dë.ns la moy
1
enne vallée du 

Sénégal, y compris la région administrative de KAYES 
(I;e.li). 

3 - D6Lmir les actions concrètes à mener à court termè. 

4 Pro·1oser les dormées de base d'un pro::;rar;•me de recherche 
plu3 spécifiquement zooteclmique axé sut 1 1 association 
agr-icul ture-élevagee~o 

Durant cette miso"ionj l'expert a par-ticipé à une mis­
I sion dans lo delta .. 

• . . j 
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'..Rive sénél;'alaise du 23 au 27 r.1ars 1 à l 1 ~nstieation de H. le 
Directeur du Service de l':Slcva:;e, et cri comp<~toonie de 

1 . 

U. le. Directeur du Projet PHUiD, 

n. le Direc-teur du Laboratoirr de 1 ':":levaee, 

•..• VALDTZA et DIALLO, A:;Tostolo:;ues, 

• .• le Chef de Sce de 1 ·~1evag~ de la Ré:;·ion de 
Saint-Louis, 1 

'··• le Chef du Secteur de 1 ':Clevage de Ross JJethio. 

L'objet de cette mission, défini Jar le Direct0ur du 
Service de 1 •:nevage, était de rechercher les izon es propices à 
l'implantation de noyaux laitiers, d'en étudier les mocl.alités 
d'installation et surtout d'alimentation. ' 

Rive rmuri ta.11ümne du 31 mars au 3 avril en coElpaG'fiie de r;; 
le Directeur du Projet PNUD. 

Au·ores déplacements du 6 avril -au 9 avril, en compa{!,11ie de 
l'• le Directeur du Projet P!JU]) 

• vi si te au Ranch de Do li, au Centre de Recherches Zoo-
technique de Dahre. 1 1 

• contacts à Dalcar avec 1 'Institut de Te~hnoloc;ie,_Ali-
• 1 , • mentaire les directeurs des supermarches, · 

• . d f" d . . b f 1 d .. t• u . rcun1on e 111 e nnss1.on au ureau es lia lons- n1cs .. 

L•étude des problèmes posés par 1 1Lsociation agricul­
ture-élevage dans la mOo'enne vall6e du Sénégal fera l'objet d'une 
autre mission pour les raisons suivantes : ~ 

le désir de la FAO de comr,JencGr rapcide'lent des actions 
concrètes sur le terrain, 1 

l'installe.tion dès le 1er mai de deux ingen10urs agro­
nomes experts en vulgarisation à RI<b:ri.ARD TOLL et à KAillL 



AVANT - PROPOS 

Avant d'aborder l'étude des problèm·s posés par 
l'association de 1 1ao"Ticulturc et do l'élevage dans le ddta. du 
Fleuve Sénégal, une perspective .de la poli tü;ue "productions a.ni­
ua.les" à l'échelon national doit être évoquée : 

COT'D SI'lf'êGAL 

1 - PRODUCTION Dl': LAIT 

~~rès brièvement résumée, la situation· est la suivante 

1 o 1 - Conso:nmation 

en lait frais : DAKAR essentiellemon·t 
exclusiveï•1cnt e,uropéenne 

la clientèle est presque 

en lait caillé : toute la population 

en lait concentré sucré toute la population 
éleveurs compris pour 

- on froHa~_;o clientèle curopéenneo 

1. 2 - Production 

les plus évolués 
' 

La production de lait au Sénôcal a comEJe caractéristi­
ques esseJÙielles d 1 être 

-faible par o.nir.1al 1 car le cheptel du Sénégal n'est pas un cheptel 
laiticro Les conditions d'abreuvement, d'affOUijagcment et le degré 
hy,:o;rométriquo de l'air permettent d 1 en cowprçmdre facilement les 
raisona 1 

.•. • j 



dispersée sur tout· le territoire en raison de la faible cap2.ci-t6 · 
de charge des pâturages. 

· 1.3- Perspectives d'une promotion laitière 

Dans la recherche du développor,1ent de la production de 
lait certiünos lois fonda:aentales ne peuvent 'être transz;ressées sans 
encourir la sanction économique qui en découle. 

le lait oct tm produit fro.gilc et ce, d'autant plus sous un climat 
tropical~ 

la vache doit avoir des potentialit6s laitières 0t être dans des 
candi ti ons d' Gleva;;-~;c permettant de les extérioriser 1 

- la collecte du lait pour être rentable exic;l'e entre autres une cer-
-taine qua.L!ti té de lait à, rar,lasser par k1~1 de circuit, une densité 
plus ou moins iNpor·tante de vaches selon leur production, 

la client'ole a ses exigences. La clientèle li.sée, essentieller,JGnt , 
européenne, recherche lo produit de quali-tél corame le lait frais ; 
la clicrJ:tèle locale, le produit de conserva~ ion facile. comrae le 
lait caillé et l0 lait concentré sucré de pius haute valeur éner­
géticrue ... et candi timme égaler,1ent 1 'orient~tion· d'un développcracn"t! 
de la production laitière. 

Compte tenu de ces principes, on doit s'attacher : 

- à ol)tenir un lait de qualité hygièniquement produit 1 de faible 
mélange et circuit très court (Production - Gondi tionnenent 
Consom:"·1ation) ~ 

à étudier les possil)ilités d'implantation d~ vaches à potentiel 
laitier, dans les LL::nTOURS I;",hDIATS DU c:J'!'l'RE m:: COJJSO:'::ATIO!! 
DJ: DIIKAR, Ces animaux pour produire un ninifmm de 3.000 1/an 
doivent être .placés sous clim.?,t Sud canarie:h, en stabulation or;1~ 
bra;;6e 0t ventilée, avec alimentation abond!mte en vert et con­
centrés ct abreuvec,18nt abondant et régulier~ 

' 

• 0 ./ 



5· -

C 1 est dans les. "niayes" qu'on peut envisager de dévelop­
per unG telle opération après 

éradication des glossines, 
' .. 

étude des· effets de l' acclirnatemGnt et du comportement d 1un ~p~emior 
lot d'animaux, 

approche économique à escompter d'un 8levage do ce type qui ·pour­
ral.·G 1 à prer .. nere vue, être intégré dans une qp:;ration maraîchère 

·et à une production de veaux, type "veau de Rrance"• 

2 - PRODUCTION DE VIANDT~ 

2.1 - Los contraintes de la pro.duction de viande 

'La produc+1'on de v1'anc'.e duS v 1 ~ ènêcal n 1 arrive pas 9; 

satisfaire les besoins intérieurs pour les raisons suivantes.: 

une trop forte ;,10rtalité des jetmes veaux en. zone d'élevage due à 
la malnutrition et au.x effets du parasitisme 1 

un abatta:;e systéma:tir(ue des jeunes taurillols qui ·est dû, non 
seulement au fait que les bouchers de l' intÛieur ont plus de 
difficul·tés à.acheter les gros boeufs, mais Jurtout qu'en regard 
de leur clientèle, ils n'ont pas un débit po~mcttant d'accéder à 
la corn;i1ercialisation des animaux de cc format, 

une er.lbouche dos boeufs pratiquement impossille car le marché ck 
Df,KAR subit les lois de l'offre ct de la demAnde où interfère · 
puissamment 1' apport de boeufs de ~~e,urita!1ie ]- 40 8. 6o· .. ooo aniillal.L"{ 
pour tout le Sénégal - à un prix hors concurrence• 

2.2 - Les ocrspeotives d 1un accroissemellt d'une production de viande 

En reprenant les contraintes ci-dJsus énoncées, et d'une 
raan1.ere csérrérale pour accroître la production de viande, on doit 
s'attacher : 



• 

. ./ ·. 

6. -

à diminuer le taux de mortalité des jeunes, par des actions en 
zone d'élevage {Ferla - CasaBance- Sénégal Oriental -Sine 
Saloun) visant : 

o au déparasitage des jeunes, 

à donner aux nèrcs une alincnta·Gion meilleurG, 

• a apporter au.."C jeunes un minJ,mm alimentaire 
susCeptible de donner lU1 dépdrt s·atisfaisan{o 

- à organiser la profession des bouchers 
adrnis qu'une même carcasse puisse être 
détaillEmts, 

1 

et ~aire en sorte qu'il soit 
partagée e._ntre plusieurs 

à créer ur. circuit commercial permettant de valoriser les naires 
de boouffi <lB gros forr,1at et par là mêc,Je inc1iter les expl~iÎants à: 
garder le:l boeufs dB trait pour en tirer au m01uent VOUlU un meil­
leur prix, 

- à dininuer le volUi]C des entrées d'animaux en provenanCe ·de la 
i'auri tani c m1 cherchant re, les intégrer dansl un circuit cl' co bouche 
industrielle pouvant permettre de leur donner un ,~·ain suppl6D<on­
taire de 30 à 50 kg par animal• 

Compte ·oenu du déficit important en vümde de boeuf et 
\si 1 'on veut obtenir une araélioration sensible de la bala.r.cc coramer­
ciale, la priorité des actions à Dener est lalsuivante-,: 

- 1 • CEl bouche industrielle du cb.eptcl en provo ance de L\auri tanic" 

Parallèloraent : 

daJJ.S les ,;on es d'élevage, le clisposi tif de vulgarisation doit être 
formé pOE' lutter contre la E1ortalit6 des jéunes veaux, 

le circu:~t comr,JCrcial dos "boeufs ,:;ros formJt" est à étudier et à 
mettre 011 place avec le concours des privés.lsi possible exportateurs, 

l' organi2ation de la profession des bouchers pour lirai ter 1 1 abatta,z,e 
des joune;s taui'iD·)nS• 

• 
• 

. .. ; 



1 - PRODUCTION m LAIT ~ Sans aucun intér~t 

La ville de Nouakchott est approvisionnée 011 partie par 
la production dos chèvreso . 

2 - PRODUCTION DI; VIAim;:: 

2o1 - Situatjon 

La !~auri tanie a une production de via;:de excédentaire 
qui s'exporte sur pied, on dir'ection des divers pays liDitrophos (voir 
rapport LACROU'l'S ct collaborateurs) rt entre aJ.tres le S~n~gal• 

1 

' ' 

Cot important courant d'animaux "daigres" - les ani::oaux 
pourraient en moyenne prendre 50 kc de poids sJpplémentaire - cons­
ti tue en fait une fui te de potentiel de produci!ion, donc de mEnquc à 
gagner pour la ;;auri tani co 

Les responsables mauritaniens ont cherché à wioux 
valoriser leur cheptel ; l'abattoir de Kaedi a été construit pour 
1 'approvisimme;,oent des quelques (';randes vill<!S, de la côte et pour 
entreprendre 1' C.."q)ortation de viande vers les C

1
anaries -' où ctiste· 

un marché potentiel d'un milliCr de tonnes" Cette op8ration n'a. reçu 
aucun comDc~1CC!J1Gnt d 1 exécution, les candi ti ons lsani ta ires exiEées ' 
n_'àyant pu être remplieso 

2.2 - Perspectives de développem011t 

Le Gouvcrnecwnt _do _:•Iauritartis - po suivant son objectif 
d 1 indépendance économique - a demandé 1 1 étude dbs possibilités d.' im­
plantation d'un complexe sucrier de 20.000 t dahs la vallée a.u Gorgol• 

... / 
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A partir des sous-produits de cette industrie, une ins­
tB.llation d' OEJbouchc industrielle peut se couJler et garantir à 
1 'abattoir de Kaédi tm approvisionnement ré[;ullier d'animaux de que,­
lité à peu près constante~~ 

• 0 0' 
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L'AVAL DE LA ]iOYENNE VALLF.E 
DU FLI;1J1JE S ::·].Jill AL 

~--·---

fm cours de cette première mission, 1 'étude a <"té liEli­
tée à: l 1 2.val de ln moyenne vallée, 

Le présent rapport n'a pas la prérention de vouloir trai­
ter de tous les problèr.1es posés par ln mise en valeur du Fleuve 
Sénégalo 1 

Il s'appuie sur le ri:\pport de r.üsbion de DE!HAU (avril 
1970) dont il est la suite logique, 

1 
0 0 01 
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1 - SI1~ATION AC~ELLE 

~ SENEGALAISE 

1.1 -L'AGRICULTURE (1) 

11 • 1 - L 1 AGRJCULTURL: TRADITIO!IIT0LLE 

111.1 -Le dieri zone sableuse jamais inondée, cultivée en 
saison des pluies dG julillet à octobre, carac-
-térisée par : 1 

la variabilité ct 
an)' 

1 1 irrégularité des pluies (en moyenne 300 mr.J par 

le mode de cul ture entièrement à 1[!. main
7 

le nécessaire Gardiennage pour lutter con·tre les singes et les' 
phac;,ochèros, 

pour de n.w .. i.;rres résul tE!-ts 300 kéi" de mil à 1 'ha. 

111.2- Le oualo zone subnorgée, mise en culture du sorgho 
après la décrue de novem'>re à avril, avec 

1- ... ..1.. 1 conu·j1e carac·ver1s v1ques : 

la variabilité de la crue, 

le mode cl_e cul ture entièrmilcnt à la r,Jain, 

le risque en février/mars d'un échaudage des cultures par 
1 'harra0ttan, 

( 1) Réf, rapport DENL\U - avril 1970 
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les dégâts causés par los prédateurs, 

- la structure foncière très élaborée. 

Les rendements sont de ·l'ordre de 400 kg/ha. 

r:n dehors de la Société de dévelo~pement de la rizicul­
ture au Sénégal (SDRS) qui exploite industricll ement 6.000 ha de 
rizières dans la partie a;aont du del-Ga~ la So1piété d 1Aména{?;'eJ,wnt 
et de Développcraent (SAI;D) a réalisé l'aménacement de 10.000 hec­
tares de riz:' ères que chaque année elle prépa~c pour le compte des 
exploitan"tso Ceux-ci voient leurs travaux rédhits e.u scuis à la 
volée 1 au desherbaG-e et à la récol "teo 

Les conséquences de cet état de fait sont de plusieurs 
ordres : \ 

un revenu -très diminué à 1 'ha car 21nputé de~ frais de prestations do 
' sorvi6o , Di11enant les bénéficiaires à demander en cOElpensation une 

plus grc:.ncle surface 1 

un manque d'intérêt certain pour les façons culturales d1l : 

à 1 'irapossibilité pour les riziculteurs dJe faire petr cux-mêE1es 
la préparation des terres ; les terres ar'Gileuses sont pq.rticuliè 
rer:-'.ent difficiles à travailler~~ Les paysabs son-t donc obligés 
de· recourir au matériel de la SAJ:::D~~ La cohrte période pendant 
lc.quelle les labours peuvent être réaliséb amène le personnel 
d 1 exécution à "faire de la surface" et se

1

1 traduit par uno pré­
paration sommaire des terres qui rend difficile d'autres inter­
venticns 

, à la désc.ffection des paysans pour le desllarbace manuel -· il est 
vrai qu 1 en i 1état de préparation des terrés~ lc ..... semis en ligne 
ne peut être introduit at le semis à la vblée ne rend pas le 

' 

une d:::::::g:e t:::c.::::::o: :~ ::::~:t::::iL1placer l'usage du 
bâton. 

0 •• ; 
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Peu de moyens ont été 
l 'a.-gricul ture et les ÇJiaénagements 

donnés pour la iilodernisation de 
son't encore peu nombreux, 

' 

à R~chard Toll 720 ha sont affectés au colonat pàr la SDRS 

dans les cuvettes do l'Organisation Autonom~ de la Vallée (OAV) 
3.300 ha rizicultivables par submersion concrôléc. 

Bien qu'il y ait peu d 1 wnénar;ewcn~s :de 
_de..ns los deu::;: cas une E1ise en valeur .sur seulement 
surfaces .. 

réalisés, on nota 
un tiers des 

Dans le périmètre de la SATID 1 en dc.'lors des cuvettes 
rizicoles 1 et en tenant compte des pertes due1s à lc. sécheresse parti­
culièrement sévère de 1968/1969, l'effectif dbit être d'environ 
20 .. 000 animaux .. 

Sous la conduite d'un gardien, les animaux son·t menés au 
pâtura::;·e puis rassemblés chaque soir autour d~ cnmpemento A par-Glr 
de· janvier la plus grande partie des troupeaubc transhument vers les 
zones de pâturage pour revenir vers ln fi~ dui mois de jlill et. 

Durant la saison des pluies - qui! est en r11êïJ8 temps 
l'époque de lactation des vaches - la traite la lieu deux fois par 
jouro Le lait est soit vo:ndu sous forme de caillé, soit consoraué .. 

... / 

( 1 ) RôL Rapport d'une mission janvier 1970 

' 
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12.2 - ~·ELDVAGE LAURE 

Ceux-ci sont surtout implantés daJs l'aval du delta et 
les animaux partent en transhunance vers la IIrluri tanie en début do 
saison des pluies. Chez les ;:aures, il n'y a pas de (lTtrdionnae;c, les 
nnimaux se déplacent et rentrent d 1 eux~êr.tcs à la tombée ète la nuito 
S 1 1 h ~. ' ff" ~ b 1 1 . ~" c ~ . c. eu es es vac es es u~mees su ~sam~.1en v onnes a1. t..l.ercs so:rn, vrcn-vecs 
pour ne pas porter préjudice aux v~alL~. J_ 
12,3 - L ':SL'W AGCJ D:JS' HOLCFS, TOUCQ!!_b :tJP~___:;Q_~"":§. 

:rssenticllcment cultivateurs, les quelques tetes do bétail 
qu'ils posG8dont sont confiées aux IIauros ou aux Peuls, D'ailleurs, 
dans le contexte actuel la conduite à. 1un troupeau de trop faible imper-­
tance ne· peut sc justifier économiquement ct 1 'oblisation en est fai·tc 
de passer par le Poul. ou le l'~aurco Cette pratique est certes .avanter 
gcusc pour le gardien, mais olle demeure un s~e do sécurité finan-' 
cière pour le cultivateur. 

• 

0 

Dans la situation présent cf 1 'ag~icul turc ct l 1 élcvage -
qu~ sont .. d· 1ailleurs menés 1 1un o~ l'autre de lm~nière ex~onsivc -
nt 1ntorfercnt on euctmo fe.çoa 1 s1 co n'ost apres lo ba-t·Ga.,Zo ct EWOJ'1t 
les labours, la libre disposition pour los adimaux de la paille ct de 
le. rizière! durant cc court in-tervalle de tem~s.. ' 

. 1 . . 

De nombreux problèmes se posent aux pe.stcurs : 

1 'abreuvcmont des animaux dans le dol ta caJ les cuvettes accossi·· 
bles aux troupea~"'C sont génciralemcnt SQ.lécs 'l 
-la précarité dans la~lelle sc trouve la co,duite do l'élevage par 

suite de la mise en culture de 10 .. 000 ha dé torres de parcours, 

1 1 impossibilité de garder les ·oroupoaux sul diori par me~1quc de 
J?Oints d 1 abreuvcmcnt., 
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RIVE I!AURITANI;.OO!É 

Pour éviter une fastidieuse répétirion, il ·sera seulement 
fait état des différenoes·par rapport au Sénégal. 

1,1 • L 1AGRICULTUR~ 

11,1 - L 1AGR]_c.!l11TURE TRADITIONNI:LLE (pour mémoire) 

11.2 - L'AGRICULTURE ;;ODIIDIISEE 

En regard de Rosso, la mission d'Aide chinoise ~nénage 
près de 4.000 ha do casiero rizicol0s 1 parfait6ment géométriques, avec 
le concours de la main-d'oeuvre salariale, 

11,3 - .k'.!GRICULTUTIB liODillNISEE PAYSANI!ALE 

1,2 - L 1I:LEV~ 

I:llc se limite à quelques aménagements sur fondé 

Tickane 
Vindnig· 
Dar el Barka 
Boghé 

37.ha 
32 ha 

150 ha sur 290 ha 
30 ha 

Dans la partie aval du delta, 1 'élevage mauro est surtout 
conduit sur les 'erres du Sénégal. 

Dans l" zone de Kaédi 1 d 1 importa.:.1 ts troupee,ux di vacuent 
sur le "diéri11 , oher.linent pour s'abreuver vers tl0s puits-forages do 
l'intérieur, dans l'attente de la récolte du so~gho de décrue qui 
leur ouvrira liaooèu du "oualo". 

Ils pCurront alors se repaître des tiges de sorgho ct des 
fanes do niobe e·~ boire dans le Flouve, 

... ; 
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2 PlliSPECTIVES DE DEVT::LOPP0'Jiil'IT 

COTE SI::IIT:GAL 

2.1 -D'UN POINT DE VUE NATI_9~ 

L'aménagement de la Vallée du Fleuve doit se concevoir 
dans une optique do développement intégré pour ~es raisons suivantes 

21 • 1 - !:!UJ!ll nn:s 

La population du Sén6gal 1 avec un taux d'accroissement 
de 24 o/oo :par an va atteindre près de 4 r.1illiohs d'habit11llts d 1 ioi 5 
ffilSo Le Bassin Arachidier 1 en. ccr·taines régions!, est déjà surpeuplé et 
ce phénomène risque de s'accentuer bien que le Gouverncr1cnt ait prévu 
une opération de miGTation, l'opération "Terres Neuves 11 o 

1 

21 • 2 - :xopœ:Ic;urs 

A tcrue, les zones du Sénégal favorables à la colonisation 
agricole seront : 

la vallée du Fleuve Sénégal avec ses possibilités d 1 irrisation 

- la Casar.mnce de par son clir.mt suffisar.1ment lluvieux et son ouverture 
vers la mor par Ziguinchor. 
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Dans la vallée du Fleuve, le Gouv;lernoment va pouvoir mener 
une politique de développement d'autant plus satisfaisante quo los poo­
si1Jili tés de diversifier los productions seront Q.Tandes, 

. 1 

Outre la production rizicole, l':'ntrepriso S:Cl!T:cllllC vien-t 
de créer une usine de fabrication de concont:dés do tomE'-to qui pout 
contribuer au développement do cotte culture ldans le t:lilieu paysarinal. 

Depuis quelques temps, il est également question d 1 im-
1 plE'-nter un complexe sucrier à, Rich2,rd Tell. 

1 Or 1 cotte industrie r pour 1 1 alimentation des animaux~ 
permet do disposer des sous-produits sui vantsl. 

-le.. mélno,oc, , 

-1 es feuilles vertes do canne à sucre ( 1), Du:r;unt la suis on sèche, les 
fouilles de canne à sucre représentent un appoint précieux, Pour on 
disposer, il est nécessaire de raécanisor la doupe et d 1 employer dos 
machines coDbinéos du type "Hendcrson" qui co

1

\,.pont en rospect=t 11'- po.r­
tie supérieure dos feuilles vertes. Los plantes ainsi coupées sont 
transportées vors un centre spécial cl\ les fduilles sont cnlov6cs ct 
le tronc sucré débité on frauaen·cs. 

C'est pour ces raisons qu'il ost jdu devoir de 1 t~::~ta.t 
d 1EXICDR L'IlTT:cGRATIO!! D'UNI: Œ>JIT:c D'IL50UCiffi au complexe sucrier. 

Cotte initiative contribuerait à [réduire les importations: 
d'animaux en provenance do la I·:auri tanie, ce lc.::ue recherche éc;alŒ,_lc:at 
le Gouvernement ëiauri trun ion, Par dos prélèvements dou=iers, il <>.p­
porte des ontravos au circuit traditionnel d 'lapprovisionner.Lcnt en 
boeufs maigTes .. Les responsables de ce pays s'orientent vo;rs le. re­
cherche d 11.me valorisution de leur cheptel sdlon les mêmes voies : . 

( 1 ) 

... ; 
.~-~--~---··~ --~l--.. ~. -· ·~--~·~--~ .. -· 

::I:xtrait du docurilcnt 11L11];lcvagc 
par EULOGIO RODRIGUIZ. 

du bétaiJ bovin à Cuba 1970" 
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complexe sucrier dans la vallée du Gorgol, 

crnboucho industrielle, 

abattoir industriel de Kaédi (déjà on fonctionne,,ont), 

quoi qu'il en soit, le Sénégal n'l qèl 1m1o soule voie of­
forte à court terr.Hl pour pallier son déficit' en viande, c'est d'cm­
boucher le plus possible d'animaux maicres du Ferle ct de la VE\llCc 

-normalement destinés à la boucherie en implantant tm cooplcxe sucrioT·~ 
' • 1 

embouche à Richard Toll, A partir de co pôle industriel pourraient 
sc greffer : , 1 

- m1e fabrique d'aliments du bétail utilisant : 

, les issues de riz 

o la mélasse 

e 1 1uréo 

o les sels minéraux 

nn abattoir industriel du môme ,type q'ue celui do Kaédi après étude 
économiq·nc dos coüts do transport sur Ddciœ en vif cu en carcasocGo 

Ainsi assurés· des débouchés, les paysans do la Vallée 
pourraient s 1aè:onner plus f:acilemcnt·à l'élevage intensif et obtenir 
m1e meilleure productivité de leur élGvage, 

Quant amr: éleveurs, peut-être serait-il possible par sul-~O 
de 18. présence do cotte uni té d'embouche do l~s ar:1cnor à miGl.L"C com­
prendre los potentialités de leurs animatLX:o Ainsi pourrait-on inté;:çror 
ces éleveurs dans le circuit de production eni leur apportant los quel­
ques données tcchnic;uos applicables à la .. conduite de leur éleva.ge, . 

Pour nuoux intégrer le .troupeau al dévGloppomcnt agro­
industriel do la Vallée, il faut lui donner lh possibilité d'accéder 

1 • 
facilewcnt au voisinage du Flouvo 1 1cn toute E'Oison., 

1 

".j 
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Quelques forages profonds mériteraient d'être pris on 
considération pour corabler le manque de lioux d •jabrcuvcmont qui sc 
fait particulièrement sentir dans la région bordière du flouve ct co, 
sur une largGur d 1 environ 20 i'l. 30 kilomètres. 

La bonne connaiss~nco des ressov.rces hygrologiques du sous­
sol -nappe maostrichtienne à 50-100 m de profondcu;:·_ Gn cautionne le 
sucCès do l'ontrcprisco ' 

2. 3 - D 'UJ:I POIHT_E VUE PJ\YSAllNAL 

1 ,;rééc on janvier 1965 1 la SALD a comme objectif de octtro 
en valeur 30.000 ha do t·crros rizicul tivablos da!ns le delta, A cc jour 

' 10.000 ha sont cultivés ; les autres 20,000 ha ~ont par-tic do cuvettes 
s2.léos - dont la recherche étudie sur casier cxpériwcntal la méthode 
do dcssalcrilOllt à utilisero 

Dans la perspective d'une solution P;Ositivc à co problème 
de dessalonont des terres salées~ la SAID aurait à mettre en rizicul-

. 1 

turc ct chaque année, une tranche nouvelle do 3.eoo ha de terre. D'ici 
4 à 5 ans, 15o000 ha nouveaux passeraient à 1 'a&Ticultur0 o.."'<:tcnsivco 
Il en résulterait non sculcmüllt une éviction coniplètc ct définiÜvo 
dos troupeaux, mais sûrcElent et pour la plupart Id 1 entre eux un qup.si 
anéantisscr,JOnt - car los troupeaux ne peuvent subsister avec comme 
pâtura:;c, les seules terres do parcours du Ferll' 

D'autre pe.rt i la pression payse~nnc est tcrriblcElcnt forte 
ot va s'accentuant- lors do notre passage, près1 de 15o000 dŒ18J1dcs 
d'attribution do droit · d 'Ùsagc des terres atteJclaicnt d'être sn:liis­
fb.itose~ 

Enfin, les paysans déjà 1Jénéficiairos réclament une dota,. 
tian plus importante de torreso 

.... / 
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C 1 ost on tro autre pour cGs raisons que le dévclopper,JCnt 
de la Vallée du flouve mcigo quo l'on sc tournd résolument vers la cul·­
turo rizicole intensive qui soule pout, tout crl limitant la future 
œ:::ploitntion à quelques hcctarcs 1 apporter un r 1evonu substantiel à 
l'exploitante 

Ainsi, c 1 Gst en ayent uno BON!·TD a.r ,.rs;; DE L 1ï:'.W qu'il 
serf!. possil1lc do mettre en place 

une irrisation contr6lée 7 

tm deriivclé "ad hoc" pour régler 1.-:. lame d'cau ct se placer dans· loG 
candi ti ons d'une bolUlc productiono 

C ':SST AUSSI PAR LE i;O~'ll m: C:GTT~: I.ëAITRISE DE L 'liAU qu 1 il 
sera. possible d'utiliser la traction bovine et Préparer les terres 
o.pr8s pré-irrigation soit ·pur dos l2.bours ou pa!- 1 'action do roulco.tu 
piétincurs., Cc sera· d'ailleurs tmo façon rl 1aïilonbr los paysans à sc fn~~ 
miliariscr nvec la permanence d 1 animaux pour loé arnon or plus tard è. 
s'intéresser à la vacl1c et proGTCssi vcr:1ont intégrer 1 'éleva{3'C à leurs 
cxploi tatiü:t1S., 

C'EST :CNCOR:: PPJl LE ïiOYI:N m: LA ;;AITRISE DE L 1E..I\U que l'on 
pourra obtenir un bon pé\tûrage de repous10e de rÏz aux moindres fraiso 

Cor-tes le projet est ru,:bitiGUX d 1aul.nt plus qu'il ost 
indispensable de 1 1 étudier sous l'angle de non dr.1énaGer.1ent le plue 
adapté sanc omettre do tcr~r lo plu.s gTand comptle des fac-teurs humains 
qui, en définitive, sont à le. base de la réussi-~e ou clo 1 'échec dos 
projets de dévoloppcraonto 

in·tonsivo 
Dans le cas présent 1 on réussira à fll:üre do la culture 

ct à intée,Tcr 1 'élevage -pour autant que l'on aura : 

-placé los villazcs auprès de leurs rizières, 
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quadrillé les rizières de chemins permettant le dêplneoncnt dos char­
rettes 1 des batteuses 1 dos presses pour' amener los cxploi t2.nts 

' A LIBŒŒ LI'.'URS CHAI:PS RAPID'j·JJ}!T do la paille de riz - qui servira 
de réserve fourragère - ; OBT::::l:!IR UlŒ n;:POUS~H~ m;;' RIZ pour l '<üi-

. mentation des animaux, 1 

r,1·5nagé certains espaces non rizicoles- pour rompre la ï:1onotonio du 
paysage ct pcrGlcttrc d'autres installations dnns les cuvettes; 

réglé les problèmes de fourniture d 1 cau pour les gŒ1S et d 'abrct~vc-~ 
·mcn·G pour les bêtes do 1 1 cxploi tationo 

2.1 - D'liN POINT D:C VUE NATIONAL 

Comme pour le Sénégal, l' aménac;e;;1ent de la Vallée du 
fleuve revêt une grosso importance tant du poiht de vue humain que 
du point clc vue économique. C 1 est en fait la sbulc région à pot mY~ id 
agricole élevé. 

L'a.raéno.{;Oli1ont de l'aval de la raoyo:rino vallée va com~ .. 

porter : __1 . d'al· de 
l'exploitation des casiers 2r.1éna..gés par lr1 ·-l.SSlon chinoiser 
selon rlGs modalités non préciséGs, ,, ··~ ' 

LA iiUiil'IPLICATIOlJ D;";S CASE1RS RIZICOL'JS SUR I'FOilDC::", 

la crriation de p6rir~~ètre rizicole avec recherche de plus en plus 
poussée do la r,1o.îtrise de 1 t eau., 
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Si comme pour le Sénégal, les problèmes qui sc poson·c SOlo·c 
de ln même n2.ture, la façon de les résoudre, au r±ivoa.u des c:;::ploi·~.<:;1,J1"Gs, 
paraît sui vro une voio plus pomrm.mautnirc .. 

Pour a.ména.ger les casiers rizicoles sur 11 fondéu, comr~1o 
los terres sont cntièroracnt approprié ès, tout un processus est à suivY.c 
av:nnt d'obtenir 1 'intervention de l 1:Stat 

la renonciation des propriét2.ires à leurs droits, 

la reDise de CGS droits à la comr11UTiauté~ 

la création d'un groupe coopére.tifo 

Cependant, parfois cola ne suffit pas et on a l'c:;cowplc do 
l 'opposition d'un villa:;; a qui a omp<lché la ré<üis~tion do. casier rizi-
cole sur "fondé" au profit d 1tm village voisin.. . · . 

Dans ce contexte sociolociquc trop mai connu, une mission 
sociologique ( 1) de courte durée est J:iouhai.tablo.j Elle perr,wttrait do 
faire un peu do rüulière sur ce milieu ct facili tcrai t la tâche do 
l'ingénieur SATDC de Kacdi. 

... / 

( 1) ~·:; annexe : détail de cct·t;c mission d 1 étudoo 
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Cotte ·association n'existe pas actuG;llcmcnto L'ag;ricul­
turc ost extensive et contraint los troupeaux. à jsG sow,Jettre à la 
priorité donnée aux cultures riz -sorgho -mil. .. Le cheptel peut uti­
liser les rizières lorsque le battage do la récdlte est tcrr.1iné e·G 

' pénétrer sur le ouo.lo après rnmassa.gc des épis de sorghoo 

Dans les cond1tlons de l'cxplo1tatJn, l'1nterfêronco do 
l'élevage dans l'a-griculture sc concrétise paria consommation de la 
paille de riz durant la courte Période comprise lontre le batta.'Se ct 
le br11le.:l·e do la paille ; le paissago de 1 1éteulG avant los labours. 



3.1 -L'ETUDE DES PROBLTI:ES POSŒ PAR L'ASSOCBTIOJ-J D!~ L'AGRICULTURE 
ET~ DE L 1 EL,~l~E- -~-·------·-· ~----·--·-------------~ 

Dans cette étude, les problèmes 

en commençant par les tcrros susceptibles 
revenu : 

o terres à vocation rizicole 

oualo 

'o diéri 

.seront abordés : 

1 

de donner le meilleur 
1 

en .recherchant pour chacun des problèmes 1 une solution simple, pGu 
coûteuse, à la portée des exploitants, pouv'Ft sc traduire par une 
augmentation du revenu monétaire, ou encore une possibilit~· d 1-a.ug­
mentor les surfaces, ou encore une wc iriS grb.ndc fatice.bilité au 
travail. 

SATIC vont 
techniques 
le présent 

C 1 ost dans les secteurs "d' cxploijte.tion" o-0. les at;ronomcs 
dow ir ;:,1cttrc au point, en priori têt 12. vulcarisation des 
rizicoles que seront testé€8 los- abtions préconisées dans 
docur.1cnt avant de pouvoir être vultarisécs. 

31 .1 - I-'c'S TJ'R:lSS DE RIZI:;;RJ:;§. 

311 o 1 - Los terres de la SA::.~ 

Le mode d'œ~ploitation des torrcf_3 du périmètre do le, S!~~.:IJ 

pose pour les troupcamc des problèmes : 

sani tairos 

les animam:_ se concentrent dans des zones de bas-fond_ ct contract0n·o 
à coup. sûr la distonw:Gosc~ 

... ; 



-D'alimentation 

La lcri.tcur des battn..ges restreint par trop le tcnps d'accès dos 
troupeaux on rizières. 

- D'abrcuvcmcnt : 

En saison. sèche los troupeaux accèdent di~ficileDcnt aux points 
d'eauo De plus, il n'y a pas de poSsibilité d 1abrcuvcmont do.11s los 
cuvettes salées oi\ déambulent les animaux. 

311.,2- Les terres aménagées où l'on a la'maîtrisc de l'cnu 
- à l'exemple du colonat do Richb-d Toll -

L'association de 1 1 agriculture cl de 1 1 élova.gc - que pout 
raotivcr un nccroJ.sscucnt do revenu - est à rkcherchcr par le blais de 
la cul ture attelée pour permettre : 

un travail do la torre 
de la préirrigation et 
adaptées 

- meilleur et plus facile - par la 
1 1 emploi don façons culturales les 

labour proprement dit ou rouleau piétineur 

o hersage ou no~ 

pratique 
mieux 

une extension des surfaces rizicultivécs par l'introduction du se­
moir à boeufs qu'autorise une bonne prépurdtion des torroso 

~,n outre, le semis on licnc porr.11lo sarclage mécanisé 
avec des outils adaJ:?tés ct do faible prix. 

Cependant, avant do pouvoir s'orienter vers co tY}le 
d'exploitation, la Recherche Agronomique doit apporter une solution 
facile à l'éradication du riz rout;;c~ 



1 
1 

··, 
25. -

31,2 - LD OUALO 

Sur toute l'étendue duOualo, le sorgho est·cultiv6 on· 
association parfois avec le niébé. Les façons cul tdrales, très simples·, 
sont prn.tiquc;~1cnt entièrement faites à la main, cc~cndant l 1tlne commonc·c 
à être utilisé pour lcs_sarclages~ 

Après la récolte, les trov .. peaux envahissent los chc.mps, oo 
nourrissent des tis·os, des fanes et peuvent do cet tb wcnièro franchir 
les derniers a1ois de la saison sèchco 

Il semble - et_ l'enquête sociologique devrait pouvoir nous 
donner les motivations des pays&~s du oualo -, qu 1uhc première associn­
tion de l' a~-ricul turc ct de 1 1 él cvag·c devrait tcndrb 

l' 
vers la recherche d'une au2;r.1cntation du tonnn_.-;e do t1gos ct de fanes 
produits sur le outùo, 1 

vers 1 1utilisa.tion de ltâne pour lo sarcla:~·c, d'autant plus qu'il ne 
sc Posè aucun problème .pour s 1 en procurer .. 

Les candi ti ons cliraatüllJ,cs sont trop sé~ères pour parler 
d'a;;riculture. Certes, les o."<ploitatio;,s du oualo sont limitées ct de 
plus Ù trécs 1 ct 1 'cztonsion possible semble être ld SIXJL DIERI, 

Hais D..U prix de quels sacrifices 

tmc conscience de ne pas récolter au r:loins m1o année 

un sm-clac;e continu du r.ül pour ob-ocnir m1 rcmderacht 
leur ros conditions de 500 kg contre 250 kc/ha ( 1). 

sur trois~ 

dans les 1aeil-

----''-·-----·-----.... ---------+-----------· 
(1) Chiffres relevés à Kacdi. 
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A 1 1avcnir 1 le diéri doit être considéré comme le domc.ine 
des "troupca~ et son cxploi ta tian est à pons or eni fonction de cette 
optic;uc. 

. S 1 il manque des terres 1 ce n'est pc.s yers le· diori qu 1 il 
faut sc tourner, mais d'abord vers les torres de J'fondé" dont 
1 1A;.;:;::J:JAGILEHT EST A LA PORT;<;I; D::S PAYSA!TS et où la double culture de 

. ' 1 

riz est rendue possible par le powpagc d'eau douce dans le lit du 
Fl cuve, en wnont de Fasannc. 

3.2 - D!i:F'IHITION D:-:8 ACTIONS CONCR:CTJ'S A E:SNER A COURT TŒIŒ 

Comme précodenuuont, on distin6UCr2. 

321.1 -,La SA3D 

De 1 1 étude do la situation , TROIS GRAHDLS ACTIOITS sont 
à racncr pç-.rallèlcmcnt par los rcsponsn.bl.os de l 1ruhénageE1cnt de la 
vallée du Fleuve : 

la roch arche de la maîtrise de 1 1 cau, 

le quadrillage des 

l'installation des 
terres. 

parcelles d'un réseau do pistes, 

villages avec points d'cau al plus près clc leurs 
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Idéalement, cotte maîtrise de l'onu éviterait le. brut2.lc 
Subi71orsion clos. cuvettes - ct los phénomènes· de toxicité dos sols· qui 
s'Y dév-eloppent - ct permettrait leur irrigatimi, o. près déliiiÜ tation 
par d'os di·2-/.J.cttos de 30 cïJ 1 on courbes de nivcatix 1 espacéeS vcrtic2r 
loü1ont do 15 cm environ~ Chaque éte.go do ·rizièrd serait alimenté lJill' 

une prise spéciale pcrraottant d'irriGuer à volodté lé'. bande la plus 
·haute sans être dans l'obligation de noyer le bds ct on aurait la 
possibilité do fairo du riz dans los co;odi tions loptiwalos : 

scnis direct et .repiquage périodiqt'.-e pour lut·ijer contre le riz rou.;c 
1 . 

tmo récol to et tme R'I~IS:t; Eî! VI:G:GTATION DU RIZ ( 1) C;UI DONF; 1W 
EYCJ:LL:':::HT PATURAGE, RICHE ZtT PROT:m'f.CS. 

Darts 1 1 état actuel d 1 avancomcnt d.cs &tudos ct dos travo.u.x 
d'aménae:;cmon~t, les problèmes d'irrir;·v..tion do le. SAE'D ont fait l'objet 
cl'uno étude. iiî1portcmto (SA'Y::.::C - Janvier 1970) et en cours ·clo pé\rutiono 

- En quadrillant les parcelles de listes accessibles aux 
engins motcrisés, on va pouvoir ple.nifior los chantiers do battage à' 
poste fixe avec dos batteuses suivies de presse (2), co qui ponïJot-~ 
trait : · 

la libération rapid0 dos rizières ct un séjour plus long des o.ni­
Elaux da:r ... o los rizières 7 le battage sc faisant llo long do 12. piste 1 

le transp-ort do la' paille pressée vers les vi~lo..gos 7 son utilisation 
par los é'.l1Ül18.UX durant la saison sèche i sa cbmr,1crcialise:tion pout-
A ' b • b • d ' 1 d ••1 vere - pour su von1r au..x csoJ.ns cs ·uroupca.mc cs e ovours ·-

·---- ----·.- .... ~ .. ··----------~.-- .. ~--~ ''"""f""'" ...... ·.·-~- ·--· ---~---· 
(1) La c'oublc récolte est i;,lpessiblc, l'cau duflcuvo ost salée dG 

j~vicr à fin juino 

( 2) Conm10 l 1 obli(;'E,tion n 1 est pas fo.i -te aux m:::ploi tc..nts d'utiliser les 
battousczj l'organisation prévoira qu'en flin de tournée d'une 
zone los cho.rnps doivent ôtro libérés .. On Pourro..i t d 'e .. illenrs o.mé­
liorcr le bevttngc trndi tionnol en rompl2.çéi.nt le bftton pnr un pieu 
placé au centra d'une rou·c du typo charre~tc., Lo bo.ttac;c sc fnit 
on prona11"G la. gerbe à pleines ma.ins oon 1d. tapant sur le pi<:m 
deux à trois foiso 
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Pour réussir l 1 opération ci-dessus mcntionnéc 7 il sera 
sans doute nécessaire do rechercher avec les. cxplloi tants los mo;'{onc 
dont ils peuvent disposer ou sc proctrrcr pour rédoudro : 

lo problènc du transport dos gerbes do 1,; mGull à la piste car los 
' grains tombm1t ct sont pordusc Un moyen à étuclier scr_o .. it pout-être 

de leur montrer l'efficacité du trainon.u tiré ~ar une pG.ire de 
boeufs ct rGcouvcrt d 1ru1c toile· pour récupérer l0s ~Tains (los gor·­
bos étm1t placées épis vors le centre) 

1 

le problème du transport dos balles de paille, en utilis2.nt los· pos­
sib.ilités clo l'âne- dos bnts légers existent déjà ct servent pour le 
transport du bois -, Par voyc,ze t.m âne devrait pouvoir rur,wncr 5 
bc..llcso 

Autre avantage de la balle do paille,. se, facile manipulo.­
tion pour faire des nbriso 

- L 1 i:nst2.llation dos villages auprès de leurs charaps 
-conditionne la vérit8.blc exploitation des torres!~· qu'il..ost toutefois 
difficile eo préconiser tant que los temps de travaux demeurent clo 
l 1 ordre do 50 jours par he, 

321 .. 2- Les torres aiiténc..gécs où l'on a la maitrîsc 

A 1 'exemple do Richard Toll ct soulJ.10nt à 
ol\ il ost possible d.' obtenir 

- une doul)lo réoolto do riz 

ou 

-une récol tc ct ·un p3:turago., 

clo 1 1 cau. 

Ri chnrd To ll 

Dans ces périmè.trcs qui doivent répondre aux critères 
d 1 exaénage~.1cli.t M. voies de dessertes - ct installdtion des vill2.gcs, la 
cul turc c,tteléc ost à introduire on priorité avdc sa chaîne de cul"Guro., 



1 ' 

29. -

Les actions préconisées sont les suivantes : 

1 'utilisation du joug de garrot, mieux adapté J lé, conform8.tion du 
Zébu, PLUS FACILE A VULGAmsrn no nécessitant Ji travail do spécia­
liste, ni courroie, ni ferrure, 

1 1 emploi de la batteuse ct de la presse 

- le TE\iiHJ.Gso.,go dos balles de pailloo 

321.3 - Les casiers sur "fondé" 

Deux types d 1n.ction peuvent être pounsuivics 

sur casier de petites parcelles 

, pépinière 

repiquage en ligne 

o sarclage E1écaniquc~ 

sur casier à grandes parcelles 

culture attelée 

o serais au senoir 

sarcl~GG mécanique 

Comrac actions à cntrcproodre 

le scmi3 Elf LIGNE du sorgho pour permettre les sarclages ave~ 1·' tt.J.'1·0 

le développement do la CULI'URE ASSOCTSL NIE'3I',-,'30RGHO (variété 
érigée) pour autant qu 1on pcu·t app0·rtcr un moy/m facile do consGr­
vation des graines de niébé (rot d 1 cssoncc rcm~li de graines ct 
couvert) Gt 1 our commercialisation. 

32,3 - LE DIZRI 

Aucune D.ction no pout être valablor.10nt préconisée. 
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3.3 -PROPOSITIONS D:C DONi'Tr:.sD:G BASE D'UlJ PilOGRAJ:fE DE R::XHT'RCilE PLUS 
~-. >•---.-~. ~· ~·-· -~--- --- 1 ' ------

êfECIFIC)UI!f::t!T Z0.9Tr::Cl,YŒj!:5 AJQP_jlUR L 'jl.S~_ÇlQ~Tl_C!lf __ ~.§J_G_gLTUR~EL~"'Vl\GE 

33.1 - ~ERRJ2:S DE RIZI::':RES 

Pour los cxploi tants Gb'J'icul tours-éleveurs, générnlci-:iont 
des Peuls aux rizières cm bordure du périmètre, deux problèmes peu­
vent être résolus rapidement par la Rochorchc, 

Du point cl..; vue scmi taire : · 

., upo enquête par sondage du clcgré de parasi tilsi;lC des ani~;13JlX 

la rcohcrchc d 1un produit suffisamrJent effidaco ct ét'aà.r.linistri"ltim' 
facile (1), 

Du point de vue alimcnt2.tion 

., le pro·;;ocolG d'utilisation d0 la paille de r1iz addi·tionnée d'urée., 

331 :2 ... Les torres aménagées avec ii1aîtrisc 

Dans ces périmètres P où norr11alcment 
doit s o développer~ la recherche devra sui vro : 

cl!e l'eau 

la cul ture attelée 

1 1 incidoncc do l'effort sur l'état de sD.nté de l'animal (apparition 
plus fré':ruonto de filaladies à hématozoaires, de la strcptothricosc,,, 
§Tt\Vi té.," o) 

l' incid<:.ncc du mode de travail des zébus - au Ooug de garrot 1 en 
terrain }!ré-irrigué 

• 0 o/ 

( 1 ) 

---~---------~ ~-~--..,...~-~--·~~~-···~ 
Voir ·an annexe fiche technique "Trai toment de la coccidiose" o 

. 
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331.3 - Los cD.siors sur "fondé" - voir paragraphe précédent, 

33.2 - LE OUII.LQ. 

Dans sa pe.rtie non salée ( 1) 1 pour associer l'élevage à 
l'a,griculture, la Recherche doit s'orienter d'abbrd vers : 

la cul turc associée SORGHO...J:!IES:C ( VD.riétê à polt érigé) 

-.la déternÏination do niveaux do production en ~cnsifi<>-nt le semis sur 
la ligne, dans les terres considérées comme bo\mes 

• avec ct sans e.pport de poti tes doses d'urée 

, avec ct sans sarclage à la houe asino 

puis vors 

l'oc.·oai clc comportcr~cnt d'autres lé,;umineuscs comme le Pois fourre­
gor (pisnm sa ti vum et arvensc) dont les variétés Black eye Susan· ct 
Pois .de :Jofrou ont une grande résistance à la sécheresse ct w1 cycle 
végétatif très court 

1 1 essai de comportcraont de sorghos plus fourragers 

ct cntroprondre : 

' la mise au point génétique de variétés plus fourragères de sorgho ct 
surtout de niébé, 

N.B. : :::n saison sèche (2) 1 le "Vctiveria nigri tami" 1 graminée vivcce 
de la tribu des li.ndropogonées qui occupe !souvent une place con­
siderable sur los sols argilo-limoneui soumis aux crues du 
Flouve est consommé p<>-r les bovins. Son rlendement est de 1 1or-

( 1) 

(2) 

-----------
Los cuve-ttes salées entrent dans le cadre 
prévue sur les sols salés du delta, 

Extrait du docun1cnt "Observations sur los 
;;auri tanie" de Nli.EGELE, 

... ; 
1 

do 1' cxpôrincntE:tion 

Jaturâgcs naturels do 
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drc de 10 tonnes. à 1 'ha.o Cotte grarainée, encore très vc~tc en 
avril méri torc'.i t d'être étudiée pour mibux en connaître la va­
leur alimentaire, lei. facilité d 1 implnnt'~tion, la résistance 2. 
ln séchcrcsGCeoo' son intérêt en saison Sècheooo 

33,3 - LI: DIEIU 

Durunt la saison des pluies, iGs paysans cul ti vent 1 e r.ü.l i 
les troupeaux pénètrent ckms les champs on fin Ide récolte ct subsiston·C 
comme ils peuvent en attendant à. 1 entrGr sur les tGrres de Oualo. 

C ~t f d ~ 1 Il.. t- . d CL o ra.ngo c Lcrrcs sc pro ange 
1
vors 111· er1our pD.r o 

vastes zones de p2rcpurs, domnino de l'élcvcgc PGstoralo 

. Cet él0vagc pastoràl, pour s 1 inté[;Tlr à 1 'éconor.üo du pD.ys, 
dcraancle - outre le débouché pornammt représent~ par 1 1 implcmt<J.tion du 
complexe sucrier-uni té d 1 embouche industrielle· L des nnénagoracnt3 
d'hyclraulic;ue pour pcrr.wttre aux troupeaux de sb déplacc:r plus facile­
mont vers le contre de commorcialisationo 

Que peut-on apporter d 1autro à cos éleveurs ? 

Tout d'abord, il faudrait surtout nJeux loG connaître ct 
il serait hautement souhaitable d'envisager une jbolli"1.o étude sociologi­
que .. Zn lïlo référant à l'o.."'tccllcnt travail fait à Farafan.:;ana, ~~o I:A.LJX 
( 1) scmbl8ro.i t l'homme le lïlioux indiqué pour ï.1enJr à son terme cette 
étude qui eloi t durer au moins doux: annéeso 

En effet; il S 1éi.-git, durant la prom:iJèrc ann<'ie 1 de connaî­
tre les déplacor.1cnts clos éleveurs (ramenés à un :~;roupc), les ·lois qui 
régissent los attributions des pâturages, etc .. c., 

( 1) Thcpcrt sociologue de la ~'AO. 
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Ainsi, connaissant le milieu, au cours de la dcux:ièmc ·année 
on pourrait tenter d'amener cc groupe à la prc.ti~-ue volontaire d 1uno 
rotation grosso.,.modo des pâturages qui devrait permettre une moille~.·e 
subsistance des 2.11imaux ct la possibilité d'intrbduire avec succès les 
"Gobra" sélectionnés du Centre Zootechnique de Dè.hrv., 

La Recherche aura donc la charge : 

de définir lGs niveaux de production à espérer par la pratique do la 
rotation dos pâturages, de la mise à foux tardive ( 1) - 15 à 20 jours 
après les premières pluies - avec oommG autres! variables duran·o la 
saison sèche : , 

1 1 2.pport do pierre à lécher avec minéraux 

, 1 1 apport de pierre à lécher avec minéra.ux et urée 

de suivre 1 'évolution des. pâturagGs, 

• 
• • 

Dans la perspective de la création drun complexe sucrier,. 
uni té d 1 Gmbouchc industrielle, la Recherche· doit se préoCCl.lpor ·dès 
raaintena.nt clG l'étude du système fourrager LE PLUS ECONŒ\IC;UE; en par~ 
tant des sous-produits disponibles : 

los issues de riz, 

la mélnssc 1 

los hauts de tig-es de cnnne et les feuilles, 

la pa.ille de riz dans la mesure où le coût do son·transport ost 
tolérable. 

( 1 ) 

.. .; 

La pratiqu::: fo::difs va permettre J~~==~lus-~on·:~· 
temps sur pied la paille de grarainées dcsséhhécs. que les aniiilo..ux: 
pourront consommer avec 1 1 apport d'un peu d'urée. 

·, 
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Les besoins en protéines pou vent être se.tisfai ts en pe,rtio 
par le tourteau d'arachide en provenance de Dclca*P en profitant d'un 
coilt dG transport réduit d'au noins do moitié - l0s camions livrant le 
riz do Richard Toll à DDk.:-.r rcrJontcnt à vide. i dé môme ccw:: qui trans-
portent les arachides do Nagana à Dakar, j 

D'c..u·t;re po.rt, certaines légunincuscs ( 1) pourrc..icnt être 
disponibles ct con·tribucr à l'équilibre do le. RA IOF ALI~7-.l.TAIR:J .. 

ParnllèlCLlcmt lo. Recherche conduira des e;.~cl.is fourragers 1 

TJE CULTUH~:: I~TIIGU:::ili sur sols non salés ct sur sols l6gèrorî10nt salés .. 

Après los essais de comport0!:1ent, la Recherche passero. 
- pour les espèces intéressantes - à des essais cm vraie C_;Tanclour potlJ' 
déterminer, outrG lo rondement, le prix de rovicrtt do l"JF incluant 
entre' nutre les coûts do 1 1 irri~;,'ntion., 1 

Cos essais dai vont intéresser 

èl!T SOLS !TOH S.ALl:S : 

, le sorgho hybride, 

o 1 cs sor1~;ho? sucrés 

le sorgho noi:c black l'J11bar t très précoce, 
lo Kafir, 

~-;Lor~- d'une E~s:im:-à Rioh~d Toll on- 1968
1 

il~11 'nvai t é~é ~:·::~~~: 
voir rmo cul turc do "Do lichos Lablab 11 particthièremcn-t intéressantoo 
A 1 1cxcGiple do ce qui s 1 est fn.it à I:1adagasca~, oi\ los ôtudos de 
1 'IRCT Ont montré qu 1 il était indispensable de fe.iro tous les 3 ans 
une sole do cette 1ÜGU.D1ineusc pour conserver [un rcndcii1ont correct 
GD coton., ~~ pOUSSant flUS é'Nant leurs études 1 il est 2-pparu. CfUC 
los résult2.ts obtenus l'étaient par lo. seule b.ction des racines, 
1 1 enfouissement do verdure n'apportant pas aJ sensible améliora-tion., 

Or, il est stogo de penser nu maintiCij dos potontinlités 
des terres do Hich2.rd Toll ct une e..-cpérimcntdtion de cotte nnturo 
dovrcit déjà retenir 1 'attention do la RGchorjche pour éviter de 
r6b'ler plus to.rd los problèmes à coup d'cngraiso 
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:ct! SOLS NON SALES ET SALES : 

• le Sullu, churnu ( 1) (Hcdysarum "orcmnriun), '1 G 1 cet une léi:,'111llincusc 
vivace du Sud do l 1Itûio 1 d'Algérie ct de TUnisie qui sc déve­
loppe bien dans ces pays pnr semis à la volét de, grc".incs vôtuos 1 

sans soins particuliers d 1 entretien aussi bibn sur les mauvais 
terrains argileux ou ~rgilo-calcGires médioctcs ou encore dÛs ter­
ros sèches ct granuleuses, 

En culture irris~éc, le Sulla a donné des résultats extrê­
mement encourageants, mais sa levée est caprici~sc· à moins de procé­
der à la. scarification des gTaines ( 100 ~; de gcnhination) par 1 'usage 
cle décortiquour scarificateur, JJnfin, le Sulla o.kt uno cul ture très 
améliorDnto DU SOL ; allo e.pportc l 1 équiv2.lcn"t d? 100 U.""lités d'azote 
ou do 60 tonnes de fumier par ses racines et améliore égalor,lCnt l2, 
structure du sOl. 

ln luzerne 1'de Gabès", fu Tunisie, elle produit de 40 à 100 tonnes 
de vert ct sc maintient pm1dant 3 nns. 

Le Sudan-grass, plus· exigeant en fumure, résiste nussi à la salurc 
ct produit en zone méditerranéenne de 20 à 60 tonnes de vert par ha 
ct p2.r an. 

Le trèfle do Perse ( trifclfum rosupinatum) sur sols lourds 1 à asphy­
xie tcmporaire 1 légèreraent salés. 

Le bcrsim, originaire d'Iigypte, présenta une certaine adap·tation à 
pousser sur les terreo relativement salées en donnant une production 
importante (7 ·à 8 coupes) dont l2. consoffil11a-'cion 1 pa.r aninnux no donne 
pas de météorisation .. Doux variétés à tester, dont une 11 adoptée11 o.ux 
jours longs (Delta du Nil), 

( 1). Extro.i·t du doc1ll11cnt "Principes, IIéthodcs 
tion pastorale ct fourr.agèro Gl1 Tunisie" 

... ; 

1 

ct Techniques d. 1 8n6lioro.-
P= Le HOUJJROU. 
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Simultanément, 
ses rations d'embouche sur 

lo. Recherche zootocluilique tostero. los diver-
' des lots homogènGs d 1anü1o.ux, 

L•expérimcntntion doit sc faire sur des lots d'e.u r.wins 20 
animaUx 0t être renouvelée sur des lŒts ·d'âges différents (2 o.ns - 3 
ans - 5 a.ns). 

Cos recherches déboueh0ront sur d0s CONCLUSIONS D 10RDRE 
DCOlTOEIQUE qui vont d'c.illcurs nécessiter d 1 e.vo~r connaissance du m2.r­
ché de la vi<:cnde de Dvkar ct à 1 1 oxporto.tion d 1 Abidjan; 

' 'ic tro.vo.il de recherche zootechniC[l.J. devrait ôtro confié à 
l'IEHVT do Dalco.r. Les divers spécialistes concml-nés, après étude des 
pr?toc~los :t .l~ur mise ~ place en présence du lro~ponso.blo ~ur le_,_ ter­
rn.~n, on sulvra1.ent le deroulement c-t en analysero...1ont les rosul to..t..So 
Le rcspons2.blc 1 on mêrac temps coordinateur des di vcrseo recherches r 
serait obliGa·Goircment illl docteur-vétérinaire &~néraliste clo l' ITIIVTo 

• 

Dans le dol tn du Sénégal; il existe dos torres salées pro.­
tiquomont incultes - dont le degré de salure trop élevé doit tolérer 
seulement 1 '.introduction de 1 'J.~.triplaKo 

L'Atriplcx (Ao nummula.ria et Ao hal:iJmus) rGsisto égo.lomm::G 
à la séchcresSG ·ct peut se contenter d'un sol sqJelottiquo. D'après les 
expérimentations nmnéos par l 10RSTOE 1 1Atriplox lmlimus s 1 est relevé 

.di[:;no d'intérêt~ Spontané à la limite Nord ëtu Sdhnra, sous une pluvio­
métrie clc 100 à 200 mm, iiALGRE L'll!V'"J'::RSIOH DJJ IJ) SAISON HUJ!IDT~, los 
essais do cerrainc..tion de c;rainos (fOurnies par 1d FAO) otJ.t été conclu2..nt,s .. 
La. pousse -qui ne s'arrête jïJl'aais - a. lieu pridcipal.ŒJent au début do 
la saison sèche (novc;~lbrc à janvier) ot 1 •Ao haJJilî1US so présente cm;1mo 
un buisson au."':: feuilles charnues, apprécié os du bGtnil ~ 
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Cette experHmce qui a été réalisée sur sol sableux salé et 
non salé, très sec en surface n~is humide en profondeur, mérite d 1ôtrc 
poursuivie pour définir les limites édaphiqucs cr1 

hybriques do la 
plante. 

A. halimus pourrait sc montrer très intéressant sur les 
bourrelets et bno lJourrclets nlluvionnaircs suléb ct sur tous les sols 
salés irrégulièrement ct f2.iblcment inondés d 1 2-u~ant plus qu'il s 1 11vèro 
vraisemble .. blo qu'il puisse sc reproduire naturclJlcmcnt - si los gr0incs 
tombées profitent cl. 'un peu d 'hwnidité - èt être Uissénüné par la crue 
du Fleuve - lc, fructification se faisant 011 débuk de saison sache, 

Le sorgho Almum présente une certaine tolérance vis-:C-vis 
de la salurc des sols, il est très résistn11"b à 1h sécheresse ct sc con­
tente de 200 mm d'cau, mais présente l'inconvénibnt ._oo d 1êt:ro toxiquo 
avant 1:1aturi téo 

Enfin sur Diéri, quelques essais de oomporicmont peuvent 
intéresser clos sorghos comme le sorgho alnrum • 

• 
• • 

}m dehors do la Recherche appliquée, la Recherche fondv,­
r.lGntale a surtout à sc pencher - comme il a déjà été dit - sur le 
.Problème dos nouvelles variétés à créer _pour obtenir une plus (;T['J'lde 
production fourr2.gèrc des cul turcs vivrières (sohgho èt niêbé) e..vn.nt 
d 1 ontrcpl'ondrc des recherches plus spécifiqueEJenJI' fourragères à 
1' exemple des derniers résultats do la Recherche en Ougnnda 1 ott par 
croisCitiCnt do diverses variétés de Pennisetu.ll typhoïdes po.r du pollen 
de diverses V8.riétés do Pcnnisctl..UI1. purpurum 7 on b. obtenu des l1ybriclcs, 

1 

po.rmi lcsc:ucls l'hybride Tift 23 JI. x Pcnnisetum n6 qui procluit dix 
tonnes de matière sèche en 7 se1~1ainos • 
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ANNEXE 

ïiiSSION D 1ETUDE SŒJ';IliRB D 1illl SOCIGLOGln'J 

DANS LA REGIOH D:S ICAEDI 

Cette i:ission a pour objectif la recliorcho ù 1uno meilleure 
connaissance du niliou do cette rôgion pour appo~tcî' à 1 1 a.gent SATDC 
de prévu.lgnrisatiçn une Dcilloure compréhension des problèmes~ Ijlle 

,doit donc surtout être a.."'Cée sur ln Rcchcrcho de J.! 1 inform~tion' sur les 
STRUCTUR:CS SOCIOLOGIQUES L'T ETHNIQUI'B, 

l'implante.. tien hume.ine avec lo. définition sociologique du vilL:l{Sc, 
quartier, famille, GXploitation 

los structuras d'autorité apparentes et non apparentes 
chisation des groupes sociaux et des individus 

la hi6rc .. r-

les rclntions inter-ethnies sur le ple,n économique, e.~Ticolc et 
social i en particulier, los relations entre élloveurs ot a,c;ricultcurs 

lGs modes d 1 ontro..idc et ln. cohésion sociale au bcrvicc dos divers 
groupes 

los structures foncières 1 

Ul térieuromcnt, avant ù. 1 aborder la phase de vule;'arisation, 
nnc d.em:::ièmc mission cl 'un sociologUe devrait into~vcnir pour définir 
les motivntions et les attitudes des pe.ysn.nso ' 
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FICHE T'i.:CHIHQUE ( 1 ) 

TRAIT~c:II:JJJTT• D'!: LA COCCIDIOSE D;::s RUi!INANTS 

PAR L' Al:PROLIUii 

L 1amprolium est rmo poud.rc blanche, soluble de.ns 1 'cc:.u 
renfermant 20 )'; de substance activG 1 SANS TOXICITE pour 1 'homme ct 
les D.niïaau.."'{ domestiques aux doses utilisécso 

L 1[t!Uprolium permet de traiter efficacement les caprins, 
les ovins ct les jeunes bovins atteints de oocciliiose aut;èl'è et subaizuë 
en utilisant une zone do 50 mmg/kg ct po.r jour pbndant 4 à 6, JOURS DE 
SUITJJ. 

OPERER sur l'animal à jeun - donc le mi:'. tin. 

ADiiiNISTRffi le produit à la boutoill

1

o.' 

IL Ti\'3T PARTICULIEREïill:!JT RECOlTIIAllDE DE TRAITER ill! Fil! 
D 1HIV:~NAGE • 

( 1) Extrait du Rapport 1967 - Laboratoire de 
mwT. 

de Dc,knr -
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(i!j* OUVRAGES CONSULTES 
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1) Rapports annuels du Laboratoire de l'I~levn.go 
Di'JCAR - IEEVT. 

2) Rapports de rü::mion d 1étt>dc - SAED. 

3) Contribution à l'étude biolos,ique du Sénôznl Septéntrionc.l 
NAEGELJ; - 1 969, 

4) Rapport de miss.ion sur l 1 c~levage dans la Vûléo du Fleuve Sénégal 
Docteur Vétérinaire BREiiAUJl - 1969. 

5) Principes- IIéthodes ot Techniques d'amélioration pastorD.le-ot 
fourre-gère 011 Tunis·ic po,r Le HOUEROU - 1969, 

6) L'Afrique Noire ost .r.rd partie - LlliiONT - 1962. 

7) Quelques essais, dans le bas Sénégal do plantes fourragères 
herbacées et arborées résistantes à la sécher es e, J. DUBOIS 
liaîtro de Recherches do 1 10RSTOH - 196~. 
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